
Si, dans son histoire la ville de Marseille a été touchée plusieurs 

fois par la peste, l’épidémie qui débuta en mai 1720 fut celle qui 

aura laissé le plus de traces. Avant de se répandre dans une 

partie de la Provence, la moitié de la population de la cité de 

l’époque, soit 40 000 marseillais, meurt de la maladie. 

La responsabilité de cette épidémie majeure fut octroyée au 

Grand-Saint-Antoine, un navire en provenance de Syrie, et à son 

capitaine Jean-Baptiste Chataud. Ce bateau transportait des 

textiles pour la foire de Beaucaire, d'une valeur de 300 000 

livres tournois, soit 4 millions d'euros. 

Avec toujours autant de passion, Christiane nous a fait revivre 

ces moments tragiques en évoquant le contexte, les mesures 

préventives, les faits, les erreurs commises, les responsabilités, 

les enjeux liés à la valeur de la cargaison, les découvertes et les 

études récentes sur les origines de la transmission de la maladie. 

La soirée s’est poursuivie dans la convivialité au restaurant de la 

Case à Palabres pour ceux qui le souhaitaient. 
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